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NOËL 
Et si on offrait 
des cadeaux  
de seconde main?

La Chaussure rouge, ce collec-
tif  initié par le Chaux-de-Fon-
nier Lucien Willemin, a initié 
une nouvelle action en collabo-
ration avec l’annuaire en ligne 
Arbolife. L’action est d’actuali-
té, puisqu’il s’agit d’inciter les 
gens à offrir des cadeaux de 
Noël de seconde main.  

Les personnes adhérant à la dé-
marche peuvent s’inscrire en li-
gne sur le site de la Chaussure 
rouge et, comme tout un cha-
cun, consulter l’annuaire en li-
gne qui recense toutes les bouti-
ques de Suisse romande qui 
vendent des articles d’occasion. 
Une carte interactive permet de 
les géolocaliser. Ces lieux sont 
identifiés avec le symbole de la 
Chaussure rouge. 

Moins polluant 
La vision de l’annuaire Arbolife 

est bien plus large: en 2017 il est 
prévu de recenser toutes les 
adresses utiles pour une con-
sommation juste et un meilleur 
équilibre de vie. Lucien Wille-
min explique que cette initiative   
est née du spectacle offert par la 
ruée des consommateurs dans 
les magasins à l’occasion de la 
journée de promotion commer-
ciale mondialement connue 
sous le nom de «Black Friday». 

Offrir un cadeau de seconde 
main permet de «passer un Noël 
vraiment joyeux et sans rougir», 
explique l’activiste. Car, on évite 
ainsi la pollution liée à la fabrica-
tion d’objets neufs.  LBY

Le Service des ponts et chaussées possède des photos d’époque, notamment des inondations au Locle, des objets et des cartes des cours d’eau du canton de Neuchâtel. 
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Le Service neuchâtelois des 
ponts et chaussées célèbre cette 
année ses deux cents ans d’exis-
tence. Autant dire que certaines 
de ses archives ont un âge res-
pectable. Depuis 2011, Karim 
Homayoun veille sur ces trésors. 
Tout en les développant, les enri-
chissant et les ouvrant au public. 

«J’ai eu l’impression qu’on pou-
vait recommencer à zéro. C’était 
un terrain vague», relève-t-il à 
propos du début de sa tâche. 
«C’est grâce à un stage aux archi-
ves de l’Etat que j’ai pu commencer 
la remise en ordre.» Le public 
ignore que les Ponts et chaus-
sées possèdent pas moins de 2,5 
kilomètres de boîtes remplies 
de documents, de plans, une bi-
bliothèque avec 4000 à 5000 
ouvrages et «une petite média-
thèque avec quelques films sur le 
réseau autoroutier, notamment la 
filmographie d’André Paratte», 
explique l’archiviste. Sans ou-
blier divers objets et instru-
ments ayant trait au travail du 
service. «Par exemple, un anémo-
mètre installé auparavant à la 
Vue-des-Alpes, des théodolites, 
une machine à calculer mécani-
que.» Et le dernier panneau en 
béton signalant à un kilomètre 
la borne téléphonique du TCS.  

Plans du 19e siècle 
«C’est un travail intéressant. Il 

faut un peu de débrouille, un peu 
de conscience et un petit peu de 
chimie», image Karim Ho-
mayoun. «Ce qui est passion-

nant, c’est tout le côté recherche 
historique et mise en valeur. Les 
cartes fluviales, par exemple, avec 
la beauté de leur dessin.» Aussi 
celle d’un plan d’alignement en 
couleur de la place Pury et du 
quai Philippe-Godet, datant de 
1871 ou un autre du quartier 
des Beaux-Arts de 1882. 

Les utilisateurs des archives 
sont divers. «Des bureaux d’ingé-
nieurs, d’autres services liés aux 
Ponts et chaussées, par exemple le 
cadastre, l’aménagement du terri-
toire, quelques étudiants pour des 
recherches en géologie», illustre 
l’archiviste. «Ce serait intéressant 
de valoriser nos documents par 
rapport à l’élève, des privés aussi.»  

Pour les gorges 
de l’Areuse 
Outre les documents techni-

ques, les Ponts et chaussées pu-
blient aussi des documents. 
«Soit sur nos chantiers, soit sur 
nos manifestations. Quelques fois, 
nous organisons des petites expo-
sitions en interne. Nous valori-
sons également nos documents à 
travers des colloques. Nous tra-
vaillons aussi sur mandat. Par 
exemple pour la Société des sen-
tiers des gorges de l’Areuse.» Ka-
rim Homayoun a notamment 
contribué au catalogue de l’ex-
position du 125e anniversaire 
de l’association et à un ouvrage 
sur les 130 ans d’iconographie 
des gorges. 

«Je suis content de travailler à 
cette ambiance multidisciplinaire. 
Pour un archiviste, cette impres-
sion de toucher à tout est géniale»,  
conclut Karim Homayoun.  

CANTON DE NEUCHÂTEL Karim Homayoun veille au bien-être et à la valorisation des archives. 

Les trésors des Ponts et chaussées

Karim Homayoun, au bénéfice d’un titre universitaire en histoire et archéologie, est responsable des archives 
des Ponts et chaussées depuis 2011. A ce titre, il a la main sur 2,5 kilomètres de boîtes remplies de documents.

EREN  
Avec un zéro de plus, 
le déficit est plus juste 
Le budget de l’Eglise réformée 
évangélique neuchâteloise (Eren) 
prévoit un déficit de 240 000 fr. et 
non 24 000 comme nous l’avons 
écrit dans notre édition d’hier. Un 
zéro omis qui a du poids.   RÉD

Parmi les archives anciennes des Ponts 
et chaussées, on trouve tout ce qui con-
cerne les cours d’eau du canton, le service 
étant responsable de ce domaine. «Ils 
sont encore utilisés de nos jours par les collè-
gues. Par exemple pour la revitalisation», 
explique Karim Homayoun.  

«A partir des années 1950-1960, nous 
avons entré la correspondance des Ponts et 
chaussées», relève l’archiviste. «Ça per-
met de voir, par exemple, l’évolution des 
rapports de travail.» Certains documents 
resteront à l’infini – si on peut le dire 
ainsi – dans les archives du service can-
tonal. «Des plans conformes à l’exécution 
ou de géologie, des essais de matériaux, 
sauf si le matériau a disparu, des photos, 
des coupures de presse aussi.»  

Description de contenu 
manquante 
Certaines fois, des problèmes appa-

raissent lorsqu’il s’agit d’effectuer une 
recherche documentaire. «Ce qui était 
manquant avant 2011, c’était la descrip-

tion du contenu des boîtes de documents. 
Par exemple, pour mener une recherche 
documentaire sur les années 1960-1970.  
Il n’y a pas de description systématique», 
relève Karim Homayoun. 

«Les archives ne grandissent pas énor-
mément», concède-t-il encore. «L’arri-
vée de nouveaux documents est due aux 
départs à la retraite ou la fin de projets.» 
Les documents comptables, comme les 
quittances, sont éliminés au bout de 10 
ans. «Ce n’est pas comme un plan con-
forme d’exécution, qui est plus utile. Le 
gros de nos archives est moderne et con-
temporain.» Les archives à conserver re-
présentent aujourd’hui un peu plus de 
1,6 kilomètre de boîtes. 

«L’important, dans les archives, c’est qu’il 
y ait de l’ordre et que ça soit propre. Il faut 
bien veiller aux locaux, éviter les nuisibles, 
les rongeurs, les insectes.» Et Karim Ho-
mayoun, comme tout archiviste ou do-
cumentaliste, est aussi confronté aux 
problèmes de préservation des docu-
ments. Mais ça, c’est une autre histoire. 

Plus de 1,6 kilomètre de boîtes de documents à conserver

Un livre officiel recense notamment l’approbation de la reconstruction d’une zone 
hydraulique sur la Serrière pour Philippe Suchard en 1858.  

Sur internet: 
www.cadeausecondemain.ch  
et www.arbolife.com/fr/annuaire/

INFO+

CONCERTS 
  

Accompagnés par l’Ensemble 
symphonique neuchâtelois, les 
écoliers du canton chantent 
Noël dans plusieurs lieux du 
canton. Après Cortaillod et La 
Chaux-du-Milieu, ils se 
produisent ce soir et demain, à 
19h30 à la Salle de spectacle de 
Couvet; le 12 décembre, à 19h30 
à la Salle de musique de La 
Chaux-de-Fonds, au temple du 
Bas, à Neuchâtel, les 13 et 16 
décembre à 19h30 et le 18 
décembre à 15h et 19h 30. Les 
écoliers se produisent 
également à l’aula de la 
Fontenelle, à Cernier avec un 
ensemble du Conservatoire le 
11 décembre à 11h, 16h, 19h30 
et le 17 décembre à 11h; enfin, à 
la Salle de spectacle des 
Brenets le 19 décembre à 19h30. 
Les écoliers chantent en 
plusieurs langues: catalan, grec, 
hébreux, arabe, espagnol, 
français.
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